
 Le mot du chef de corps 

Cadres et familles du Bataillon, tous les partants de l’été 2017 nous ont quitté et le 

rythme en cours des activités « d’intégration » des arrivants est élevé. Afin de faire 

au moins aussi bien voire mieux en 2018, le ressenti des arrivants va être demandé 

dans le cadre d’une enquête organisée par le capitaine Amélie BRU dans ses fonc-

tions d’officier environnement humain. Je rappelle que le PAM 2017 a entrainé de 

nombreux changements car sans compter nos EVSMA, dont les arrivées-départs ne 

sont pas liés au PAM annuel, 40% des cadres ont changé cette année.  

 

A l’exception du médecin adjoint au commandant GALINOU qui va nous rejoindre 

dans les prochains mois (décembre ou janvier), tous les cadres mutés au BSMA 

sont arrivés ainsi que la plupart des familles. Cette arrivée tardive du deuxième 

médecin va engendrer des contraintes et l’accueil des familles au centre médical 

imposera certainement des délais plus longs pour obtenir des rendez-vous. 

L’équipe médicale continuera d’y mettre toute son énergie mais ne pourra pas 

faire aussi bien avec un seul médecin qu’avec deux. 

 

Comme chacun d’entre vous j’espère que les conflits sociaux 

qui ternissent cette phase d’accueil ne perdureront pas afin 

d’entamer pleinement cette « nouvelle année scolaire ».  
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Activités passées. 

 01/07 : course de pneu à Mamoudzou. 

 14/07 : défilé à Mamoudzou. 

 20/07 : Passcom CFP1. 

 25/07 : petit-déjeuner conjoints. 

 17/08 : petit-déjeuner conjoints. 

 22/08 : PAD + visite du Bataillon pour les familles. 

 26/08 : opération citoyenne de la CCFPL, soutien du Mahoraid. 

 

 Activités futures. 

 29/08 : 1/2 journée d’information des conjoints. 

 31/08 : jeux et repas de corps Bazeilles + rencontre avec la Ministre des OM. 

 06/09 : AG du CSA. 

 08/09 : cérémonie de commémoration des combats de Bazeilles à 18h30 suivi 

d’un coquetel. 

 14/09 : séminaire de commandement. 

 16/09 : journée des familles à ACOUA organisée par l’Amicale. 

 27/09 : PAD. 
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LE BATAILLON 

Sortie escalade 

Le samedi 29 juillet 2017, des familles ont pu profi-

ter du rocher d’escalade de Bouéni. Le beau temps 

était au rendez-vous et tout le monde a pu grimper. 

Sortie dauphins 

Les dauphins sont présents dans le lagon. Profitez-en tous. 

Vous pouvez nager avec quelques tursiops et vous croire 

avec Flipper le dauphin !!! 

HODINA 

Le Bataillon vient de récupérer ses locaux anciennement occupés par l’association Hodina. Après quelques travaux de réha-

bilitation, ce site va permettre au Bataillon d’améliorer sa capacité de formation  et ses conditions d’accueil. Affaire à 

suivre... 
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... ET SON HISTOIRE ... 

HISTORIQUE DES TDM  

Héritières des cent compagnies ordinaires de la mer créées en 1622 à l’initiative du cardinal de Richelieu, les Troupes de 

marine ont un passé riche de quatre siècles d’histoire. 

 

La création de troupes spécialisées, destinées aux expéditions ultramarines et à l’affirmation de la souveraineté française dans 

des contrées lointaines, permet à la France de constituer son empire colonial. Dépendant directement du ministère de la Marine, 

les Troupes de marine participent donc à toutes les épopées coloniales, amenant ainsi les soldats d’infanterie de marine aux 

quatre coins du monde. Ces derniers s’illustrent également en métropole, en particulier au cours de la bataille de Bazeilles en 

1870, dans les Ardennes où, réunis dans une même division, « la division bleue », ils résistent héroïquement aux assauts répétés 

des Bavarois. Ce n’est qu’à bout de munitions que les hommes sont contraints de cesser le combat mais l’ennemi, reconnaissant 

la valeur de ces soldats, permet aux cadres de conserver leurs armes. 

 

En 1900, les Troupes de la marine sont rattachées au ministère de la guerre, pour emploi du ministère des colonies pour l’outre-

mer. Les Troupes de marine prennent l’appellation de Troupes coloniales, dédiées prioritairement au service outre-mer. La 

grande valeur militaire des Troupes coloniales engagées dans les deux conflits mondiaux les fait reconnaître comme une arme 

d’élite. 

 

En 1958, elles deviennent Troupes d’outre-mer et en 1961, Troupes de marine, vocable qui est celui des origines de l’Arme, pé-

rennisant leur vocation au service outre-mer et à l’étranger. 

Les corps de troupe reprennent alors les appellations « de marine » : régiments d’infanterie ou d’artillerie de marine (RIMa, RA-

Ma), de parachutistes d’infanterie de marine (RPIMa), interarmes d’outre-mer (RIAOM). 

En 1967, l’infanterie, l’artillerie et les télégraphistes de marine fusionnent dans une même arme de l’armée de Terre : l’arme des 

Troupes de marine. Elles interviennent dans les différents conflits menés par la France en Indochine, en Algérie, dans le Golfe… 

 

Aujourd’hui encore comme forces d’intervention, elles contribuent à la sécurité et au maintien de la paix dans le monde (Mali, 

République Centrafricaine, etc.) et à la sécurité sur le territoire national (opération SENTINELLE).  
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RÉCITS DES COMBATS  

"1870, la France est en guerre. Pour la première fois de leur histoire, marsouins et bigors sont groupés 

dans une même division, la Division de marine. Surnommée la division bleue, elle est commandée par le 

général de Vassoigne. 

 

Le 31 août, la Division de marine reçoit l'ordre de reprendre le village de Bazeilles, dont l'ennemi vient de 

s'emparer. La 2e brigade du général Martin des Pallières, formée des 2e et 3e régiments d'infanterie de 

marine et de trois batteries du 1er régiment d'artillerie de la marine, lance son attaque et mène un combat 

acharné dans le village. Elle est bientôt soutenue par la 1re brigade, commandée par le général Reboul et 

composée des 1er et 4e régiments d'infanterie de marine. À la tombée de la nuit, Bazeilles est entièrement 

repris. 

 

Dès l'aube du 1er septembre, le 4e corps d'armée bavarois contre-attaque, appuyé par une puissante artil-

lerie. Commence alors une lutte farouche, maison par maison, rue par rue. Se battant à un contre dix, 

éprouvés par la chaleur et la soif, la gorge brûlée par la fumée des incendies, écrasés sous les obus, les 

marsouins vont à deux reprises chasser l'ennemi du village. Tous témoignent de la même ardeur, du même 

mépris de la mort. Mais vers 16 h, les munitions manquent et les défenseurs sont submergés par le flot en-

nemi. Quelques officiers et une trentaine de soldats, dont la plupart sont blessés, se retranchent alors dans 

une auberge, la maison Bourgerie. Pendant quatre heures, ils arrêtent la marche des assaillants et ne suc-

combent qu'à bout de munitions. 

Telle est la glorieuse épopée de la division bleue, qui lutta jusqu'à la dernière cartouche et compta, au 

cours de ces deux tragiques journées, 2600 tués dans ses rangs. Quarante Bazeillais trouvèrent également 

la mort au cours des combats." 

 

La division qui comptait environ 9 000 hommes avait perdu 2 655 tués, blessés ou disparus dont 100 offi-

ciers (35 tués), 213 sous-officiers, 275 caporaux et 2067 marsouins et bigors, soit environ 30 % de l'effec-

tif alors que les pertes de l'ensemble de la garnison de Sedan (80 à 100.000 hommes) étaient inférieures à 

15 % et minimes si l'on exclut celles importantes des Chasseurs d'Afrique. 

Les Bavarois avaient eu 4 088 hommes hors de combat, soit la moitié des pertes totales allemandes pour 

cette bataille. La division bleue ne représentait qu'environ 10 % des troupes françaises face aux 250 000 

Prussiens, Bavarois et Saxons du général prussien Moltke qui attaquaient Sedan.  

BAZEILLES 2017 à Mayotte  

Le Bataillon commémorera le 147e anniversaire des combats de Bazeilles en deux temps comme suit :  

 une matinée jeux de Bazeilles suivie d’une messe et d’un repas de corps, pour tous les marsouins du 

Bataillon et leurs invités le jeudi 31 août ; 

 une prise d’armes nocturne présidée par le général Franck REIGNIER, COMFAZSOI, le vendredi 08 

septembre à 18h30 au quartier contre-amiral de Hell en présence des familles et des invités du Ba-

taillon. 

 

A cette occasion, le Bataillon a invité la 5e Cie du 2e RIMa, aux ordres du capitaine David, actuellement en 

mission de courte durée au détachement de légion étrangère de Mayotte. 

 

Du lundi 28 août au vendredi 08 septembre, la coiffure courante des cadres sera le calot de tradition TDM. 
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La 1ère COMPAGNIE  
DE FORMATION PROFESSIONNELLE 

Pot de départ de deux EVSMA 

La compagnie a dit au revoir à deux de ses EVSMA, les CCH DJAILANI et HOUMADI. Ils ont quitté le Bataillon après plusieurs an-

nées de services au profit de nombreux stagiaires. 

Il ne suffit pas de s’habiller en CETELEM… 

Le mercredi 19 juillet 2017, les hommes du CNE BOUALLAGUI lui ont réservé une surprise de taille avant son départ. 
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PASSCOM 

Le jeudi 20 juillet 2017, le CNE BOUALLAGUI a rendu son commandement au profit du CNE CASSARD. Les familles ont 

été conviées pour profiter de ce moment important dans la vie d’une unité. 
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